
Lumières alexandrines 
 
Le phare d'Alexandrie est en partie une énigme. On est sûr que la tour avait cent trente-cinq 
mètres de haut, qu'elle était scindée en trois étages et qu'elle était surmontée d'une statue de 
Zeus. Mais on ne sait pas par quoi était alimenté le foyer dont les perçantes lueurs 
avertissaient les bateaux des dangers de la côte. Fera-t-on un jour la lumière sur cette 
lumière ? 
 
Nous sommes mieux renseignés sur les fards de Cléopâtre. Comme beaucoup d'Egyptiennes 
de l'aristocratie, elle utilisait pour sa peau des onguents parfumés par des herbes aromatiques, 
ou encore des poudres bleu marine ou vert d'eau. Aucun phare n'avertissait des dangers que sa 
souveraine beauté et son intelligence aiguë représentaient pour tous les hommes, en particulier 
les Romains, qui, attendus ou incognito, débarquaient à Alexandrie. 
 
 


